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                       Société de généalogie de Québec 

 

  Formation intermédiaire 
      
Ce volet de la formation facilitera la poursuite de vos recherches. Vous découvrirez divers 
documents disponibles à la SGQ et à BAnQ. Vous pourrez vous familiariser à l’utilisation 
de bases de données et de logiciels spécialement conçus pour la saisie de données 
généalogiques.  

Ces ateliers sont offerts une fois par année ou à tous les deux ans. 

Recherche et gestion des registres (documents)  
sur FamilySearch 

Cet atelier porte sur les registres (documents) sur le site gratuit FamilySearch  

Vous apprendrez comment : 

 rechercher les registres (documents) sur FamilySearch, 
 joindre les renseignements sur vos ancêtres à partir de votre ancêtre ou à partir 

du document. 

   
Animé par M. Marcel Blais, cet atelier est d’une durée de deux heures.  
Coût :  10 $ membre, 20 $ non-membre 
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Comment naviguer sur FamilySearch avec facilité  

FamilySearch accueille le plus grand arbre généalogique en ligne du monde. Connu 
sous le nom d’Arbre Familial FamilySearch, cet arbre généalogique commun contient 
des informations sur plus de 1,2 milliard d’ancêtres, fournies par des millions de leurs 
descendants.  

Dans cet atelier, vous apprendrez comment utiliser l’Arbre mondial. Les sujets abordés 
sont : 

  ajouter, modifier, fusionner, défusionner un ancêtre, 

 ajouter une photo ou un souvenir, 

 communiquer avec ceux qui apportent leur contribution à l’arbre, 

 faire le suivi de vos ancêtres. 

Animé par M. Marcel Blais, cet atelier est d’une durée de deux heures.  

Coût :  10 $ membre, 20 $ non-membre 

L’intelligence artificielle sur FamilySearch  

Cette formation portera sur les outils basés sur l’intelligence artificielle disponibles sur le 
site gratuit FamilySearch.  

La formation sera divisée en quatre parties : 

1) Texte intégral,  

2) Recours à l’assistance de recherche IA,  

3) Simple Search,  

4) Obtention de l’aide  

Animé par M. Marcel Blais, cet atelier est d’une durée de deux heures.  

Coût :  10 $ membre, 20 $ non-membre 
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En quête de nouvelles trouvailles 

À la fin de ce cours, les participants seront en mesure d’entreprendre des recherches 
dans différents dépôts d’archives peu fréquentés par les généalogistes québécois. Ils 
sauront reconnaître l’utilité de certaines sources documentaires dans l’élaboration de 
leur histoire de famille. 
 
OBJECTIFS PARTICULIERS 

 
• Connaître l’existence de certains fonds d’archives dignes d’intérêt, mais peu connus 
des généalogistes québécois. 
 
• Connaître les principaux dépôts d’archives du Québec, autres que gouvernementaux, 
où sont conservés de nombreux fonds d’archives utiles aux généalogistes. 
 
• Se familiariser avec différents instruments de recherche sur le Web. 
 
• Connaître les informations et les documents utiles lorsqu’on désire se rendre sur place 
pour y effectuer des recherches. 

Animé par Mme Josée Tétreault, MGA, cet atelier est d’une durée de quatre heures 
(deux séances de deux heures). 

Coût : 20 $ membre, 40 $ non-membre 
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Initiation à la recherche généalogique en France 

À la fin de ce cours, les participants seront en mesure d’utiliser différents outils qui leur 
permettront d’effectuer des recherches généalogiques dans les archives françaises. Ils 
sauront repérer sur la carte de la France actuelle la plupart des lieux cités dans les 
documents d’archives. 

OBJECTIFS PARTICULIERS 

• Connaître l’organisation du territoire de la France actuelle. 

• Savoir reconnaître les lieux cités dans les documents d’archives. 

• Connaître les principaux dépôts d’archives utiles aux généalogistes québécois. 

• Connaître les principaux sites Web pour la recherche en France. 

• Connaître les informations et les documents utiles lorsqu’on désire se rendre en 
France pour faire des recherches. 

Animé par Mme Josée Tétreault, MGA, cet atelier est d’une durée de six heures (trois séances 
de deux heures). 

Coût : 25 $ membre, 50 $ non-membre 

La planification d’un voyage généalogique en France 

À la fin de ce cours, les participants seront en mesure de planifier un voyage à saveur 
généalogique en France. Ils sauront comment s’y prendre pour établir un itinéraire 
conforme à leurs besoins ainsi que des contacts dignes d’intérêt. 

OBJECTIFS PARTICULIERS 

• Se familiariser avec certains outils en ligne, tels que Google Map. 

• Se familiariser avec certains sites Web, tels que cousins Genweb. 

• Connaître les principaux sites Web sur le tourisme en France. 

• Savoir comment établir de bons contacts. 

• Savoir repérer les endroits dignes d’intérêt sur notre itinéraire.  

Animé par Mme Josée Tétreault, MGA, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 
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La recherche généalogique aux États-Unis 

Cette formation est animée par M. Guy Parent, maître généalogiste agréé. En se 
référant à ses nombreuses années de recherche des Québécois qui ont émigré aux États-
Unis, le formateur présente sa méthode et sa stratégie pour les identifier. 

Le formateur fait un rappel historique des mouvements de population vers le territoire 
américain en soulignant leur présence dans la région des Grands Lacs et dans les vallées 
de l’Ohio et du Mississippi dès le XVIIIe siècle. Par la suite, il aborde la période qui 
commence au milieu du XIXe siècle jusqu’à 1940, cette période où cette émigration est 
devenue un phénomène de société. 

Le formateur explique les outils généalogiques qu’il utilise et rappelle les embûches qui 
surviennent lors de ce type de recherche. Il propose une méthode de travail et conclut 
cette formation par des exemples de recherche et la présentation de quelques résultats 
reliés à ses recherches personnelles et à sa collaboration au projet de recherche Trois 
siècles de migrations francophones en Amérique du Nord 1640-1940. 

Animé par M. Guy Parent MGA, la durée de l’atelier est de trois heures.  

Coût : 15 $ membre, 30 $ non-membre 

Rechercher un ancêtre acadien 

Selon des recherches génétiques récentes, 78,5 % des Québécois d’origine canadienne-
française ont des ancêtres acadiens. Pour les retrouver, en faisant une simple recherche 
sur Internet ou dans certains livres, on arrive rapidement à un cafouillis. À quelles sources 
se fier ? Qui dit vrai ? Comment s’y retrouver ? Comment éviter les pièges ? 

Animé par M. André-Carl Vachon, MGA, cet atelier est d’une durée de deux heures.  

Coût :  10 $ membre, 20 $ non-membre 
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Les recensements jusqu’en 1825 

Dès 1666, des recensements nominatifs ont été produits pour satisfaire aux besoins de l’État ou 
de l’Église. Sources complémentaires à l’état civil, les recensements permettent de retrouver les 
individus et les familles, à en connaître certaines caractéristiques socio-économiques et à 
spatialiser le peuplement. La présentation s’attardera à relever les recensements produits 
jusqu’en 1825 sur le territoire du Québec actuel, à en présenter les forces et les faiblesses et leur 
accessibilité. Elle présentera aussi des sources peu connues faisant office de recensements : rôles 
d’imposition, cahiers de scrutin, aveux et dénombrements, cartes avec renseignements 
nominatifs, etc. 
 
Animé par MM. Rénald Lessard et Joseph Gagné de BAnQ, cet atelier est d’une durée de 
deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 

Les archives audiovisuelles 

Savez-vous qui étaient Albert Tessier et Maurice Proulx ? 16 mm, Super8, Betacam : ça vous dit 
quelque chose ? Cet atelier vous propose d’en apprendre davantage sur les nombreuses archives 
audiovisuelles conservées par BAnQ Québec. Vous pourrez ainsi constater leur utilité pour 
améliorer vos informations généalogiques. 

Animé par Mme Camille G. Jobin, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 

Les archives cartographiques 

Fruit d’une collaboration entre la Société de généalogie de Québec et Bibliothèque et Archives 
nationales du Québec (BAnQ), cet atelier de trois heures est offert aux chercheurs qui souhaitent 
finaliser leurs recherches en tirant profit de sources d’information complémentaires. 

Cet atelier portera sur les documents cartographiques (plans de seigneuries et de cantons, plans 
de cadastre, cartes topographiques, etc.). Il combinera un exposé théorique sur ces documents 
et des exercices pratiques pour apprendre à rechercher ces documents à l’aide des différents 
outils de BAnQ. 

Animé par Mme Camille G. Jobin, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 
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Explorer le passé militaire d’un ancêtre (Première ou Seconde 
Guerre mondiale) 

Vous avez appris qu’un ancêtre a combattu à la Grande Guerre et vous vous demandez où 
commencer pour en savoir plus. Oui, mais comment s’y prendre, s’il s’agit de la Seconde Guerre 
mondiale?  Peut-être avez-vous déjà recueilli des renseignements de base et vouliez ajouter des 
détails historiques ? 
 
Le cours vous aidera à accéder aux dossiers militaires et à les déchiffrer. Il vous offrira aussi des 
pistes de recherche pour étoffer le contexte du service militaire de votre parent. 
 
La matière est étudiée dans de courts exposés magistraux ainsi que des démonstrations et 
études de cas. Elle est présentée en deux volets de façon à ce que le participant puisse 
entreprendre ou avancer sa propre recherche dans l’intervalle. 
 
Animé par Mme Monique Forest, cet atelier est d’une durée de six heures (trois séances de deux 
heures). 

Coût : 25 $ membre, 50 $ non-membre 

Les archives judiciaires civiles 

En collaboration avec Bibliothèque et Archives nationales du Québec (BAnQ), la Société de 
généalogie de Québec vous offre un atelier démontrant l’utilité des archives judiciaires civiles en 
recherche généalogique. 

Les personnes désirant avoir une meilleure connaissance en ce domaine obtiendront des 
informations sur l’histoire des tribunaux du Régime français à nos jours et de leur juridiction. Les 
procédures, les différents documents produits dans une cause et leur contenu, leur conservation, 
les règles d’accès ainsi que les instruments de recherches permettant de les retracer seront aussi 
des sujets abordés.  

Animé par M. Joseph Gagné, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 
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Les archives judiciaires criminelles 

En collaboration avec Bibliothèque et Archives nationales du Québec (BAnQ), la Société de 
généalogie de Québec vous offre la possibilité de parfaire vos connaissances sur les archives 
judiciaires criminelles. 

L’atelier présente l’histoire des tribunaux siégeant en matières criminelles et des instances liées à 
l’administration de la justice criminelle du Régime français à nos jours. Vous aurez des 
informations sur les procédures, les différents documents produits dans une cause et leur 
contenu. Vous verrez l’utilité des archives judiciaires pour la recherche, ses lacunes, ses règles 
d’accès et la conservation des documents ainsi que les instruments de recherche permettant de 
les retracer. 

Animé par M. Rénald Lessard, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 

Les archives notariales 

Fruit d’une collaboration entre la Société de généalogie de Québec et Bibliothèque et Archives 
nationales du Québec, cet atelier est offert aux généalogistes souhaitant approfondir leurs 
recherches en maximisant l’utilisation de cette précieuse source d’informations. 

Véritable témoin des grands événements qui jalonnent la vie, l’acte notarié est au cœur autant 
de l’histoire de droit familial, matrimonial, immobilier, commercial que des successions. 

Cet atelier vise à faire connaître au chercheur l’histoire du notariat au Canada, mais surtout à le 
familiariser aux documents notariés en présentant les types d’actes, en décrivant leur contenu et 
en expliquant en quoi les informations qu’ils contiennent peuvent être d’une utilité appréciable en 
recherche généalogique. Une partie plus pratique indiquera comment se repérer dans la masse 
documentaire des greffes des notaires et mettra en lumière les façons d’utiliser les différents 
instruments de recherche et bases de données permettant de tirer profit des informations 
compilées.  

Les questions de conservation et d’accessibilité aux greffes de notaires ont beaucoup changé 
depuis quelques années. Cet atelier vous informera également de l’entente de 2009 avec la 
Chambre des notaires qui permet d’avoir accès à un corpus plus grand, offrant encore plus de 
possibilités aux chercheurs. 

Animé par M. Rénald Lessard, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 
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Les archives photographiques 

Les objectifs de cette formation sont de faire connaître le secteur des archives photographiques 
des Archives nationales à Québec, de faire prendre conscience de l’utilité des documents pour la 
recherche et de faciliter l’accessibilité, la recherche et l’utilisation de ce corpus documentaire. 

 Pour ce faire, nous aborderons quelques notions historiques et techniques, tout en illustrant nos 
propos avec des exemples de photographies anciennes (daguerréotypes, ambrotypes, ferrotypes, 
stéréogrammes, cartes postales). Nous parlerons également des outils en ligne ainsi que des 
fonds d’archives et collections de documents photographiques qui sont conservés aux Archives 
nationales à Québec. 

Animé par Mme Camille G. Jobin, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 

Les contrats de mariage 

En collaboration avec Bibliothèque et Archives nationales du Québec (BAnQ), la Société de 
généalogie de Québec est fière de vous présenter cet atelier sur les contrats de mariage. Avec 
l’inventaire après décès, le contrat de mariage constitue sans doute le document notarié le plus 
recherché par les généalogistes et les historiens. C’est une convention par laquelle les futurs 
époux déterminent leur régime matrimonial, il permet aux parties de fixer les règles régissant 
leurs intérêts pécuniaires respectifs. 

En généalogie, l’acte de mariage religieux ou civil permet d’établir des filiations ; il en est de même 
pour le contrat de mariage. Le contrat de mariage notarié est également une source majeure 
d’informations généalogiques plus larges : présentation des conjoints, parents et amis présents, 
régime matrimonial, etc. Jusque vers 1830, la grande majorité des mariages s’accompagnaient 
d’un contrat de mariage. La mise en contexte du document du point de vue légal et social, son 
contenu, sa fréquence et les outils permettant son repérage sont autant de facettes qui seront 
abordées lors de la formation. 

Animé par M. Rénald Lessard, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 
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Les enquêtes des coroners 

Le changement de métropole en 1760, officialisé en 1763 par le traité de Paris, apporte quelques 
modifications institutionnelles ou quotidiennes au Canada. Les Britanniques introduisent ainsi une 
institution qui leur est propre : les coroners. 

Choisis parmi les hommes de loi ou les notables locaux, les coroners représentent le roi et, à titre 
d’officiers publics, ils sont chargés d’enquêter lors de morts survenues dans des circonstances 
suspectes (morts accidentelles, morts violentes), soudaines ou inattendues. Pour la période allant 
de 1765 à 1986, date de la réforme de cette institution, le Centre d’archives de Québec détient 
pour les régions de Québec et de Chaudière-Appalaches quelque 67 000 enquêtes et verdicts de 
coroners, entièrement accessibles, comportant des témoignages précieux sur l’environnement 
social de la population. Leur étude laisse entrevoir les simples congestions, les crises de cœur, 
les diverses maladies qui sévissent, les suicides, les accidents du travail, les accidents liés à la 
circulation routière ou ferroviaire, ceux liés aux mauvais traitements ou les infanticides, comme 
c’est le cas de la petite Aurore dite « L’enfant martyre ».  

Grâce au travail assidu de plusieurs personnes, ces documents sont aujourd’hui facilement 
accessibles. La présentation s’attardera à la fonction du coroner, aux procédures, aux contenus 
des dossiers, à leur potentiel et enfin aux outils de repérage. 

Animé par M. Rénald Lessard, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 

Les journaux et la recherche généalogique 

En collaboration avec Bibliothèque et Archives nationales du Québec (BAnQ), la Société de 
généalogie de Québec vous offre la possibilité de parfaire vos connaissances sur les archives 
journalistiques. 

Cet atelier s’intéresse aux journaux publiés au Québec dès 1764. Il présente leur utilité en 
généalogie et s’attarde aux différents outils permettant de les exploiter. 

Animé par M. Joseph Gagné, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 
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Les registres paroissiaux au Québec 

De 1621 à 1993, les registres paroissiaux ont servi d’état civil aux citoyens du Québec. Les curés 
enregistraient les baptêmes (naissances), mariages et sépultures (décès) des personnes nées, 
mariées et décédées au Québec. De là, l’acronyme BMS. Ces documents sont la source première 
de renseignements pour les généalogistes. En plus de leur aspect religieux, hérité de notre passé 
français et catholique, ils avaient une valeur juridique. L’acte de baptême conférait à chaque 
individu son existence légale. Sans ce document, l’individu en tant que personne n’existait pas 
devant l’État et ses concitoyens. Le Directeur de l’État civil, organisme créé par le gouvernement, 
a pris la relève le 1er janvier 1994. 

Dans le cadre de cette présentation, vous serez en mesure de voir l’évolution des registres 
paroissiaux de leurs origines en France jusqu’à la période contemporaine. De nombreux exemples 
vous indiqueront comment mettre à profit la richesse des renseignements que recèlent ces 
documents qui sont la pierre d’assise de la recherche généalogique.      

Animé par M. Guy Parent, MGA, cet atelier est d’urée de trois heures. 

Coût : 15 $ membre, 30 $ non-membre 

Naissances, mariages, décès et testaments en Ontario 

Dans ce qui deviendra l’Ontario, les registres paroissiaux (baptêmes, mariages et sépultures) 
existent dès le Régime français. Le gouvernement du Haut-Canada adopte un système 
d’enregistrement des mariages en 1830. Les enregistrements de l’état civil (naissances, mariages 
et décès), séparés des registres paroissiaux, apparaissent en 1869. 

À compter de la fin du XVIIIe siècle, les tribunaux sont chargés de l’homologation des testaments, 
après les décès. 

Cet atelier traitera des documents sur les naissances, mariages et décès et des testaments en 
Ontario, et de la façon de les rechercher. On y mettra l’accent sur les ancêtres francophones. 

Animé par M. Serge Paquet, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 
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Les testaments 

Un testament a une forte symbolique dans la vie d’une personne et dans celle de sa famille. 
Expression des dernières volontés du testateur ou de la testatrice, ce document donnera, selon 
son contenu et ses omissions, une idée des liens familiaux et du tissu social de la personne. 
 
Mais avons-nous toujours eu la liberté de tester ? Quelle est l’évolution de la législation et des 
pratiques en ce domaine ? Quels sont les différents types de testaments et dans quels types de 
documents d’archives les retrouver ? Quel est le contenu d’un testament ? Et comment les 
repérer ? 
 
Animé par Mme Hélène Chartrand, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 

Les inventaires après décès 
 
Fruit d’une collaboration entre la Société de généalogie de Québec et Bibliothèque et Archives 
nationales du Québec (BAnQ), cet atelier s’intéresse à une source exceptionnelle. Les dizaines de 
milliers d’inventaires après décès qu’on retrouve dans les archives notariales sont précieux pour 
connaître la culture matérielle de nos ancêtres, mais elles offrent plus tout en comportant des 
limitations significatives. La présentation portera sur les inventaires après décès : leur contexte 
de création, leur utilité pour la recherche historique et généalogique et les outils permettant de 
les repérer rapidement. 
 
Animé par M. Rénald Lessard, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 

Les tutelles et curatelles 

En collaboration avec Bibliothèque et Archives nationales du Québec (BAnQ), la Société de 
généalogie de Québec vous offre un atelier sur les tutelles et curatelles. 

M. Rénald Lessard de BAnQ vous fera découvrir toute la richesse d’information contenue dans 
les tutelles et les curatelles. Il vous expliquera ce que sont les tutelles et les curatelles et 
pourquoi nos ancêtres ont eu recours à ces documents légaux. Il vous montrera comment y 
faire des recherches pour y retrouver certains de vos ancêtres et vous expliquera l’intérêt de 
ces informations lorsque l’on écrit une histoire de famille. 

Animé par M. Rénald Lessard, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 
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Posséder une terre dans les seigneuries 
 

Dès les débuts de la colonisation française, le recours au régime seigneurial comme mode 
d’occupation et de découpage du sol s’implante. Plus de 200 seigneuries seront concédées aux 
XVIIe et XVIIIe siècles dans la vallée du Saint-Laurent et le long de ses principaux tributaires. 
Après la Conquête, les Britanniques implantent un nouveau mode de concession des terres en 
dehors de la zone seigneuriale : le système des cantons. 

Officiellement abolies en 1854, les traces du régime seigneurial perdureront jusqu’à aujourd’hui. 
La majorité des Québécois ont vécu et vivent encore sur la portion du territoire québécois dévolu 
au régime seigneurial. Or, retracer toutes les transactions foncières antérieures à l’instauration 
des bureaux de la publicité des droits (bureaux d’enregistrement) en 1841 n’est pas facile. Et 
pourtant pour l’histoire des familles, de l’occupation du sol ou des origines des paroisses situées 
en zone seigneuriale, ce type de recherche est important. 

Dans le cadre de cette présentation, on s’attardera à l’implantation du système seigneurial et à la 
subdivision des terres (censives), à leur concession et aux activités de gestion des seigneurs pour 
s’assurer que les redevances seigneuriales sont payées. Les archives des seigneurs, de l’État qui 
concède des seigneuries et qui en assure un certain contrôle administratif, des arpenteurs et des 
notaires seront mises à contribution. Bref, on présentera les ressources archivistiques permettant 
de connaître l’histoire des seigneuries, de l’occupation du sol et de la transmission des biens 
immobiliers jusqu’en 1841. 

Animé par M. Rénald Lessard, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 
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Posséder une terre dans les cantons 

Après la Conquête, les Britanniques implantent un nouveau mode de concession des terres en 
dehors de la zone seigneuriale : le système des cantons. C’est à l’intérieur de ce système que se 
fera l’essentiel de l’expansion des zones de colonisation à partir du XIXe siècle, que ce soit en 
Estrie, en Outaouais, en Gaspésie, dans les Laurentides, en Abitibi-Témiscamingue ou au 
Saguenay−Lac-Saint-Jean. 

Si retracer les lettres patentes émises par le gouvernement est relativement aisé, tout le processus 
qui y conduit peut être long et complexe. Une terre peut être concédée par billet de concession, 
vendue ensuite par acte sous seing privé, revendue par acte notarié, reprise par le gouvernement, 
reconcédée et finalement, des décennies plus tard, patentée. Or, au niveau de l’occupation 
effective d’une terre, la date du premier billet de concession est souvent plus cruciale que la date 
de l’émission des lettres patentes. D’où l’importance, pour l’histoire des familles, de l’occupation 
du sol ou des origines des paroisses situées en zone des cantons, de retracer tous les documents 
antérieurs aux lettres patentes. 

Dans le cadre de cette présentation, on s’attardera à l’implantation du système des cantons, aux 
étapes administratives liées à la concession des terres, aux documents produits et aux outils 
permettant de les repérer. Cet ensemble documentaire connu sous le nom de Terrier de la 
Province est disponible au Centre d’archives de Québec. À ces documents s’ajoutent des sources 
complémentaires (cartes et plans, arpentage, demandes de terre, etc.). 

Animé par M. Rénald Lessard, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 

Recensements et documents sur les terres en Ontario 

Des recensements sont effectués dans ce qui deviendra l’Ontario, dès le XVIIIe siècle. Vous pouvez 
les consulter jusqu’au recensement fédéral de 1931. 

Les premières terres sont concédées par la Couronne française dans la région de Windsor/Détroit. 
Après la Conquête et la création du Haut-Canada (1791), on établit un système de division du 
territoire en cantons, concessions et lots, et de concession ou vente des terres de la Couronne. 
On crée divers systèmes pour enregistrer et rendre officiels les transferts de propriété entre 
individus. 

Cet atelier vous fera découvrir les recensements et les documents relatifs aux terres, et comment 
en faire la recherche. 

Animé par M. Serge Paquet, cet atelier est d’une durée de deux heures. 

Coût : 10 $ membre, 20 $ non-membre 
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Les Filles du Roy, nos toutes premières grand-mères! 

Ces femmes, des orphelines pour la majorité, ont répondu à une demande du roi Louis XIV. Elles 
ont quitté leur patrie et fait un grand saut dans l’inconnu pour réaliser son ambitieux projet de 
peuplement de la Nouvelle-France. Et ce, pendant onze (11) ans, de 1663 à 1673 y compris. 

Elles ont bravé la grande mer océane, la peur des fréquentes attaques de navires anglais et le 
risque des terribles maladies se déclarant lors de ces longues traversées. 

Elles ont tenu parole : elles se sont mariées, se sont courageusement installées sur « des terres 
en bois d’boutte », les ont défrichées avec leur mari, « pour nous mettre au monde et tout le 
pays avec nous ». 

En somme, elles ont « enfanté à cœur de vie » et elles ont trimé dur. Elles nous ont légué un 
héritage inestimable : notre langue, notre culture, nos valeurs, nos coutumes et nos savoir-faire. 

Nous leur devons admiration et reconnaissance! Elles sont les Mères de la nation québécoise! 

Animé par Mme Nathalie Fortin et Mme Danielle Pinsonneault de la Société d’histoire des 
Filles du Roy, cet atelier est d’une durée de trois heures. 

Coût : 15 $ membre, 30 $ non-membre 

Sur la piste de nos ancêtres en Amérique du Nord sous le 
Régime français 1608-1760 

Dès le début du XVIIe siècle, les Français sillonnent l’Amérique du Nord et s’approprient d’un 
immense territoire lequel, à son apogée, s’étendra de la vallée du Saint-Laurent à la Louisiane, 
de l’Acadie à Terre-Neuve, du Pays-d’en-Haut à la vallée de l’Ohio. Cependant, ce vaste empire, 
constamment menacé par les Britanniques et leurs alliés, rend sa protection difficile. Ainsi, aux 
efforts consentis pour établir une colonie durable s’ajoute la mise en place d’un réseau de 
fortifications destinées à défendre la colonie et à sécuriser ses routes de fourrures. 

Bien que la majorité des pionniers et pionnières font souche dans la vallée du Saint-Laurent, 
d’autres poursuivent leurs chemins vers des contrées éloignées et peu explorées. 

Cet atelier vous propose de suivre la piste de ces hommes et de ces femmes à travers le vaste 
territoire de la Nouvelle-France et d’explorer l’organisation sociale, judiciaire et religieuse de leur 
milieu de vie. Il présente également une variété de sources et de références généalogiques, 
archivistiques et historiques en soutien à la recherche généalogique. 

Animé par Mme Jeanne Maltais, MGA, cet atelier est d’une durée de trois heures. 

Coût :  15 $ membre, 30 $ non-membre 
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Sur la piste de nos ancêtres en Amérique du Nord sous le 
Régime britannique 1760-1867 

Après la Conquête, les Canadiens, devenus sujets britanniques, ont connu différents régimes 
politiques : l’occupation militaire dès 1760, la Province of Quebec en 1763, le Bas-Canada en 
1791, le Canada-Uni en 1840, puis la Confédération en 1867. 

 Les Canadiens ont vécu l’arrivée de nombreux immigrants européens, les mariages mixtes, 
l’ouverture de nouvelles régions, la fin du commerce des fourrures au profit de l’exploitation 
forestière, l’exode vers les États-Unis, le remplacement du régime seigneurial par celui des 
cantons, la mise en place des municipalités, le début de l’industrialisation et la désertion des 
campagnes vers les villes, la création d’un premier véritable réseau scolaire public et le triomphe 
de l’Église catholique. 

Cet atelier vous propose de suivre la piste de ces hommes et de ces femmes à travers l’Amérique 
du Nord. Ceux et celles qui ont eu le courage de quitter leurs terres natales pour coloniser d’autres 
régions québécoises, fonder des « Petits Canada » en Nouvelle-Angleterre ou tenter l’aventure 
vers l’Ouest. Il explore les effets démographiques des mouvements migratoires des Canadiens en 
Amérique du Nord ainsi que l’arrivée d’immigrants européens. Il s’intéresse aux changements 
profonds qui ont marqué la société de cette époque et bouleversé la vie de nos ancêtres. Il 
présente également une variété de sources et de références généalogiques, archivistiques et 
historiques en soutien à la recherche. 

Animé par Mme Jeanne Maltais, MGA, cet atelier est d’une durée de 3 heures. 

Coût : 15 $ membre, 30 $ non-membre 

Le logiciel Brother’s Keeper, version 7.6 
 

Cet atelier présente les caractéristiques et les utilisations possibles de ce logiciel en 
généalogie. Il est à noter que cet atelier s’adresse aux personnes débutant avec ce 
logiciel. Pour en savoir davantage, cliquez sur ce lien_youtube. 
 
Animé par M. Robert Pampalon, cet atelier est d’une durée de trois heures.  
 
Coût :  15 $ membre, 30 $ non-membre 
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Le logiciel Heredis 

Jacques Proulx, passionné de généalogie depuis plus de deux décennies, s’est affirmé comme 
une figure éminente dans ce domaine depuis 2003. Grâce à son expertise approfondie, il a aidé 
de nombreuses personnes à retracer et documenter leurs racines familiales. En 2013, Jacques a 
élargi son influence en devenant formateur du logiciel Heredis, un outil puissant et populaire pour 
les généalogistes. Sa connaissance approfondie du logiciel, combinée à ses compétences 
pédagogiques, lui permet de former efficacement aussi bien les débutants que les utilisateurs 
avancés. Jacques est reconnu pour sa patience, son sens du détail et sa capacité à rendre 
accessibles des concepts complexes. Son engagement à partager ses connaissances et son 
enthousiasme pour l’histoire familiale inspire et guide ceux qui souhaitent explorer leur héritage. 
Avec M. Proulx, chaque arbre généalogique devient une aventure passionnante à travers le temps. 
 
La durée de l’atelier est de six heures réparties sur deux mardis en soirée. 
 
Coût :  25 $ membre, 50 $ non-membre 

Le logiciel Legacy V10 ou   
 « Comment utiliser un logiciel de généalogie » 

Vous avez commencé votre arbre généalogique. Vous vous demandez comment classer les 
documents trouvés. On vous parle de « Roue de paon », ligne matrilinéaire, sources de 
documents, etc. 

Plus qu’une formation sur le logiciel Legacy, cet atelier vous suggérera des méthodes pour 
organiser et classer les résultats de vos recherches et ainsi éviter autant que possible un de ces 
deux commentaires : « Si j’avais su » ou « J’aurais dû ». 

Ce logiciel est un des plus complets sur le marché et il est gratuit. Vous pouvez ainsi partager 
votre base de données avec votre famille sans qu’ils aient à payer pour le logiciel. 

La version gratuite du logiciel ajoute les fonctionnalités suivantes : 

 Découvrir le lien de parenté entre deux individus ; 
 Voir les implexes sur la Roue de paon ; 
 Comparer le dossier de vos ancêtres avec ceux de FamilySearch ou My Heritage ; 
 Rechercher sur des sites comme « Find a Grave », Ancestry, « Billion Graves », etc. ; 
 Avoir vos propres mots-dièse (hashtags) pour regrouper vos ancêtres (ex. : Filles du Roi, 

miliciens, nobles, etc.) ; 
 Le rédacteur de sources et plusieurs autres outils pour faciliter vos recherches ; 
 La géolocalisation avec « Google Map » ; 
 Plusieurs autres outils pour faciliter vos recherches. 

 
Animé par M. Michel Parcel, l’atelier est d’une durée de six heures réparties sur deux samedis. 
Coût :  25 $ membre,   50 $ non-membre 
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Le logiciel AnaGED et la « Roue de paon » 

Cet atelier présente les possibilités du logiciel Anaged qui permet entre autres d’imprimer 
une Roue de paon de différentes dimensions, de trouver les liens de parenté entre deux 
personnes et de produire des rapports statistiques. 

Animé par Mme Hélène Routhier, MGA, cet atelier est d’une durée de deux heures et 
consiste en une démonstration de l’utilisation du logiciel et des différentes instructions 
disponibles.   

Coût :  10 $ membre, 20 $ non-membre 

 

  


